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PEUX-T-ON rire de tout ?Non, pense Me SolangeYenou, présidente de l’Ongde défense des libertés "LaVoix des Oubliés" qui asaisi l’occasion de la célé-bration de la Journée inter-nationale des droits del’Homme, le 10 décembredernier. Objet : faire unedéclaration à la presse surun sujet qui, pense-t-elle,pose un réel problème devivre-ensemble.Se référant à la Déclarationuniverselle des droits de

l’Homme, l’avocate rap-pelle : « ce texte de trente
(30) articles prône en subs-
tance le respect des valeurs
fondamentales dont
l‘amour, le respect de l’au-
tre et surtout la notion de
discrimination.»L’article 7, notamment, re-lève-t-elle, énonce: "Tous
sont égaux devant la loi et
ont droit sans distinction à
une égale protection de la
loi. Tous ont droit à une
protection égale contre
toute discrimination … et
contre toute provocation à
une telle discrimination".Pour ce qui est du respectdes droits et libertés d’au-trui, elle appelle à la res-cousse l’article 29 al. 2 :

‘’Dans l’exercice de ses
droits et dans la jouissance
de ses libertés, chacun n’est
soumis qu’aux limitations

établies par la loi exclusive-
ment, en vue d’assurer la re-
connaissance et le respect
des droits et libertés d’au-

trui et afin de satisfaire aux
justes exigences de la mo-
rale, de l’ordre public et du
bien-être en général".Me Yenou souligne, à titrede rappel, ce qui suit : « le
vivre-ensemble exige le res-
pect des valeurs consacrées
par les dispositions sus-
énoncées.»Elle constate et déploredonc que « les souffrances
des uns, à l’exemple du bé-
gaiement, sont souvent
mises en exergue par des
humoristes pour en faire
des sujets de plaisanteries.»Le bégaiement étant untrouble de la parole, « il est
inconcevable, dit-elle, que
cette difficulté qui pénalise
les personnes qui en souf-

frent devienne un sujet de
plaisanterie médiatique.»Aussi, invite-t-elle, au nomde "La Voix des Oubliés",en se référant à la Déclara-tion universelle des droitsde l’Homme et ‘’en respect
de nos valeurs africaines’’,les humoristes à « ne plus
intégrer dans leurs sketchs
des sujets en lien avec toute
difficulté physique ou autre,
pour éviter de frustrer et
provoquer un repliement
sur soi-même des personnes
concernées.»Aux pouvoirs publics, ellerecommande « l’interdic-
tion de toute diffusion de
sketch sur le bégaiement en
particulier, et sur tout autre
handicap en général.»

La " Voix des Oubliés " s'insurge contre la raillerie du 
bégaiement par les humoristes

Choquée par les sketchs raillant le bégaiement 

Fidèle AFANOU EDEMBE
Port-Gentil / Gabon

Me Solange Yenou, présidente de l'Ong "La Voix des
Oubliés" : "le bégaiement ne doit pas être un sujet

de plaisanterie médiatique".
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Spécialisée dans la soudure
et la peinture anti-corrosion,
Gabon maintenance indus-
trielle (GMI) donne des for-
mations à une soixantaine
d’agents pour un renforce-
ment des capacités

GABON maintenance indus-trielle (GMI) a lancé, la se-maine dernière, uneformation en peinture indus-

trielle anticorrosion à l'in-tention de ses agents. Il s'agitd'une session de 15 jours as-surée par l'Association pourla certification et la qualifica-tion en peinture anticorro-sion (ACQPA), qui a son siègeen France. Objectif visé: laqualification du personnelchargé de la protection anti-corrosion des structures mé-talliques. Les différentsmodules sont dispensés parJean Bernard Vasseur, venude Paris. La cérémonie s’est déroulée

en présence du secrétaire gé-néral du gouvernorat del'Ogooué-Maritime, MichelKombé, et du premier maireadjoint Robert Ndzoghan. D’entrée, le directeur généralde GMI, Tchegnon Koffi, atracé un bref aperçu de sonentreprise, créée le 30 avril2001 avec un effectif de 10employés. Aujourd’hui, elleen compte plus de 225 et apour principales activités lamaintenance industrielle,l'anticorrosion, le décapageet la peinture industrielle,

l’assistance technique, lemontage des échafaudages,la chaudronnerie et la sou-dure. L’entreprise s’est fixéecomme objectif d'aller au-delà du cadre national, en re-levant le défi avec les mêmesmoyens que leurs parte-naires internationaux, à sa-voir disposer des mêmesconnaissances et des mêmesoutils de travail. « Nous avons opté de nous
tourner vers les partenaires
internationaux dans le cadre

des formations, afin que nos
peintres aient les mêmes com-
pétences et savoir-faire que
ceux de autres continents et
leur permettre de pouvoir tra-
vailler sur tous les sites on
shore et off shore, partout sur
la planète. A ce jour, nous
sommes fiers de déclarer zéro
accident avec arrêt de travail», a précisé le directeur géné-ral de GMI.Une réussite rendue possiblegrâce à la participation dechaque employé et au res-pect des règles et normes

d’hygiène, sécurité et envi-ronnement dans l’exécutionde leur travail. Tchegnon Koffi en a profitépour remercier toutes les so-ciétés qui ont bien voulu luiaccorder leur confiance  àtravers les contrats de travail.Signalons que GMI a reçu, enoctobre dernier, des orga-nismes internationaux (lBIDet Otherways), le trophée‘’Word quality commitment’’,pour la qualité de ses ser-vices.

GMI forme des peintres anticorrosion
Vie des entreprises

SYM
Port-Gentil /Gabon 

Les prix reçus par GMI pour la 
qualité de ses services.
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Le directeur de Gemi, Koffi Tchegnon (d) présentant
son entreprise…
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… aux officiels lors du lancement de la formation du
personnel en peinture industrielle anticorrosion.
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Au cours de cette séance
de travail, la directrice pro-
vinciale des Ressources hu-
maines, Monique Nsegué
Ndong, était assistée du
chef des services départe-
mentaux, Isabelle Ibondou
Mandogou.

EN vue d’harmoniser le fi-chier des agents de l’Etat enservice dans la province del’Ogooué-Maritime, les res-ponsables locaux en chargede la gestion des ressourceshumaines s’activent, autantque faire se peut, à Port-Gentil. Le ministère de laFonction publique s'est

lancé dans ce défi, en vue dusuivi quotidien des carrièresdesdits agents.  Dans cette optique, la direc-trice provinciale des Res-sources humaines, MoniqueNsegué Ndong, a réuni der-nièrement, au gouvernorat,les gestionnaires des res-sources humaines des ser-

vices de l'Etat. La rencontre,qui était en même tempsune prise de contact, étaitdestinée à expliquer aux in-téressés des mutations encours au sein de l’adminis-tration, voir leurs effectifs,en vue de déterminer lataille de l’administrationprovinciale. Car, « la direc-

tion provinciale des Res-
sources humaines est la
continuité de la direction gé-
nérale de la Fonction pu-
blique », a souligné avecinsistance Mme NseguéNdong. Au cours de ce tour de table,chaque gestionnaire a étéédifié sur les mécanismes à

mettre en exergue en ce quiconcerne l’affiche de l’iden-tification des agents publics.En outre, une proposition decalendrier par rapport àcette opération d’identifica-tion leur a été faite. Laséance a ensuite été ponc-tuée d'un jeu de questions-réponses, pour bien éclairer

la lanterne des participants.Il faut préciser que depuis saprise de fonction officielle,en août dernier, c’est la pre-mière réunion d'une telleenvergure initiée par la di-rectrice provincial des Res-sources humaines del'Ogooué-Maritime.

Harmoniser le fichier des agents de l’Etat
Administration/Réunion entre la direction provinciale et les gestionnaires des Ressources humaines

Jean-Paulin ALLOGO
Port-Gentil/Gabon

La directrice provinciale des Ressources humaines,
Monique Nsegué Ndong (c), s'adressant…
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… aux gestionnaires des agents de l'Etat 
dans l'Ogooué-Maritime
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